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kj Zensn Oùrus te o.'Septembre: monde, rande 
KOTRe Gouvérnement a ordon- ‘Mais cEUS féréuiré d'un fpetacle des plus 
EL RÉ des Armemens par mer & brillants 4 été -troublée- aujourd'hui, Le 
“Pr terre : La. Gazette de la Roi, en afliftant de nOUVERU AUX, Marioeg- 
$ Coor, quis wnwoncé.récem- vrei „a'falt une chûte de chévalt Sa Maj. 
Kee Went: la: formation’ de deux Ar- eeft ‘d'abord rêlevée, feft rémife A cht- 
5 ties, Pude.dansta Lithwabie, VALS meis enfuite Bille a éé oblige de fe 
girttre en Volhynie , en don- rerirer-du Terrein & de fe rendre à, $495- 
€ tene l'état des Corps, qui Sosd» où Elle: fe trouve ertcore à préfent. 
Contient aujóurd’huiun Ar- Les Manoeuvres fe font coutinuées; mais 
if Woe pe > “* qu'il fera équipé fans dé- it paroft, qu’oú n'eft pus fans inquiétude 
Avoir, fie de notre Flotte de ligne; fur Pévénement. Cé desaftre eft árrivé dans 
re ot. Vrilfeaux de ligne avec un va moment três-impostant. Notre Cour 
etui onvenabie de Frégaces & Yfpi- prend peut-être. plus de part qu’goparavaût 
ach gieivenr d'abord mettre.én Ra- aux malheurs, quí accablems Í Europe per. fe 
\ hd Va Vabt Ie Lifte, qu'on voit de fuite d'une. Guerre, à le première origine 
et deux ln, 1 yen a un de 130. Ca- de Irquelle elle n'a pas été ‘étrangère: Elle 
Cano @ roo, quatorze de 74. & huit regarde 1a crife préfente comme étant d'un 
Wichen ‚Cette Flotte fera comman- intérêt univerfel. — On avoft pârlé de ie 
ee Dar. de Amiral Chanikow ; Î Ávant- prochainé venue d'un des Frérés;do Pro- 
te Gorge ice-Amiral Makarov, & mier-Corful de France: Jusqu'ë prétenc fl 
Dr Les Cohrre Vice- Acniral Bara. welt pas arrivé. gnsmbra. 
Ni Peger Ontre- Autiraux Z/chitfcha- Dè HAMBOURG, 26. Septèmbra 
Ws Ordres tes Boriffeip commandetont fous Nous vepons d'apprendre, Par des Avls 
HETR Divifions refpeives. ‘de Riga, en date du 14. Septembré, que 
NOS AIT d'une Lestre de BekL ‚n: Embargo, qút avoir éé atis provifofrement 
NLA A 23. Seprembre. ° ‘far les Navires Anglois dane les Ports de 
hi 7 Ruffie „ainfi quele Séqueftre , auquel avoient 



























Re At We de fd grande … Astkeot 
, tortne prés. EA en sne été affujettis tous.lés Capitaux- appartendnf 
N ns Agréables & brillautes.  Oa- & la même Nation dánscet Empire, ont été 

Ne temie, , Pombre d'Ofliciers fupérieurs levés, d'abord que la Cour de Pétersbourg 

k \ Genes 28 , nommément lés Lieute- 2 été inftruite de l'Atrangement concliu entre 

eit bed de Kleiff, de Gita, de celles de Londres & de Copenhagtee, Voici 

Ae, Aj Plien, &' ies Générauz- IP Suite des Pièces officielles y relatives. 

Ex id € de Tempelhof, deux des ‚No. III, Nore de Son. Ezc. ML. le ComPè 

ie 144 ‚Migros dr tt, Comte von  ° de WapeEt< JARLSBERG s 
dt & Co ite de Haugwitë, # Sa, ie ren Sa 
8 P 3e hed KE En, aj. Danotie , 4 af” EN“ 
„pour y aflifter, à Pofà- a VIELE) Seerticire-d'Etat pour 
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ent déjà les Ducs-Réê- Ee ) 

News ie ' des Affaires Etrangères. — 

Piwick Ec de Saxve-Weismar: — Lo a ded le 29. Juilier 1000 
é-Exraordinaire 


Rtran 
gers Mylord Carysfort v, Le Sous-figné, Envoy 
ta, ecemmenc le Carrêtèred' Em de s. M. Danoife, « j'honncur de mettre, 
ale &tolr Egatément allé, fous les yeux de 's. M. Aritannigue, les 
ee a Beurnonville, Bavoyé fet ed al In Prégatt de S. M 
B menorte rev erhdes „emee ORG Is Prégatt de 5, ML 
gie. Les grandes penoifr, la Freya, commandée par le Gepi- 


Urent.}i Î 
lieu, pour la première pine Aradbe, chârgé d'an Convoi de fix Na 
du courant paf 


fous des eY- 








ier 
dane avec letemslegplasbenus vi 5 

e ires, a été rencon:rée le 25: 
in aftseage fanomtbrabsie d® fix Vaiffeaux de guerre Angloit 
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dres du Capitaine Baker. D'un de ceux-ci il 
wv futenvoyé un Oiicier à bord, qui s’infor- 
ma de la deftination &c, & s'en retourna avec 
les informations ufitgts. Mais peu après HOfF- 
ficier revint, chargé de demander la vifite wu 
Convoi, Celle-ci lui fur refufte. Sur cés 
entrefaitesles autres Frégates s'approchèrent; 
& une d'elles tira un coup à bouter fur un 
Navire du Convoi, lequel fut ripofië par un 
eoup de la Frégate Dunoife par-devant celle, 
qui commengal’agretlion, La Frégate du Com- 
mandant Zuglois, en s’approchant de plus 
près , renouvclia la demande de la vifiie, qui 
tut rcfufde par le Commandant Dunois fous la 
proteftation , “* que le Convai n'étoit chargé 
…, d'aucun Article de Contreband:,”’ & ac- 
compagnce de fa déclaration, ** qu’il ne fouf- 
» friroit point , conformément à fes Ioftru- 
s ions, que quelque Chalonpe fe mît en de- 
voir d'aborder le Convoi. ” Il y fut oon- 
obftant expédig une, fur laquelle on tira de 
la Freya, pour len détourner, mais fans la 
toucher. Aaulli-tôt le Commindant Angloës 
lìcha fa bordée ; & ce ne fut qu’aprés que le 
Capitaine Krabbe s’étoir afluré , par la vuë de 
deux bieifés, des hoftilités cffettives, qu'il 
rendit la bordée, qu'il repouffa la force par 
kh force, & qu’il continua le Combat engagé 
avec la dite Frégate commandante, & avec les 
trois autres, jusqu'à ce qu’il fe trouva obligé 
de fe rendre àla Cupériorité des affaillans, &- 
de baiffer fon Pavillon, après l'avoir honora- 
blemeat défendu & foutenu jusqu'à. bextré- 
mité. Les Zaglois ont là-deffis pris peffes- 
fion de la Frégate Daxoife, ont teou le Capi- 
taine Krabbe Prifonnier à bord du Vaitleeu 
commandant, &% l'ont amené avec la Prife & 
le Convwoi aux Uunes, ” 

 C'eft ainfiygu'au fein d'une Paix.conftante 
&« kien affurée entre deux Nations amies & Al- 
liëes, il vient de s’@lever une provocatian 
inouïe, dont lénormité cft {celle par le fang 
innocent des Sujets réciproques. ” 

‚ Lafcène, qui vient d'avoir lieu, eft une 
attaque direte contre l'indépendance du: Da- 
nemarc, e{t une violation des Droits les plus 
facrés du Souverain & une agrefhon fi violen- 
te, qu'elle ne pourroit que faire naisre des 
fuites très-funeftes, s’il fut potiible de préfu- 
mer, que les Inftrutions du Gouvernement 
Britannijue aient autorifé des extrémités d'u- 
ne nature fi contraire à l'amitié, qui règne 
entre les deux Cours. ” 

s… Mais fous limpreffion la plus doulou- 
reufe des faits énoncés, il eft d'une grande 
confolation au Sous-figné, d'Ccre perfuadt, 
que feuls les Employés Anglois ont, par un 
zèle téméraire & mal-entendu . outrepaffé 
jeurs Toftreions . & qu'en conféquence S. 
M. Britannigue n°hefitera pas , fuivant fes 
fentimens reconnus, d'en témoigner la plus 
haute indignation, & d'en donper à S. M. Da- 
noife nne fetisfaftion éclatante, ” 

‚… C'eft fous la réfervarion de cellc-ei, & 
dans lattente des ordres de fa Cour fur ce fu- 
jet, que le Scus-figné fe vorne waintenant à 

























réclamer miniftériellement la pFO 
tion de la Frégate Vreys , X celle d 
& la réparatiun , aux fraix du Gors 
Britannigus , de tout dommage © 
boattilités mentionndées. *” 1 
e, Son Exc. Myord Grenvilk ret 
Sous -figné à P'hoancur dradrelfen jbl 
partagera certainement fa jufte * se, 
le fus-dit événement fächeuxs „ 
pour que loffenfe foir inceflaidl” 4 
d'une manière fatisfaifante. / 
s'empreife en conféguence de Avcf 
inftance les bons offises de Sol mit 
elst; &, avec une confiance ill # 
manière da penfer jute & equieb, ief 
neur de lui renouveller lafurané”  » 
dération & de fon refpeâ. °“ 45 
(Signé) Weper - JAR vieff 
Nv. IV. Nore de Lord GRE 
Son Exc. M. le C®%,{ 
DEL - JARLSES bu 
te de But ) jet 1% 
DRES le 30. Juib i 
‚> Le Sous-figné, Priacif0! gs 
dErar de S. BI. pour les Afair abt 
a eu l'honneur de remettre devjnt, 
Note , qu'il a recui hier du iron 
Farlsberg, Envoyé- Zarraordi pan 
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Hre-Plönipotentiaire du Rol By, fd à 
»s Ce fut auec be plus grati ( 
douleur, que S. Bl. recut 145 dt 


ports de Vaffatre, à leguclle cis & 
lative. Defirant avec applies 
nir toujours avec la Cour dt 






















relations d'Amitië & d'AlliG 1E 
longtems fubyifté entre la. Graf EN 
le Dancmarc , Se. Maj. a, duran ri A % 
de fon Rògne, donné des preutank, Wj 
ces dispofitions , gu Elle stolt En óf 
réciprogucment entretenuês par te ‘, 
munt de S. Af. Danoite: Els ‘yy Cl fj lu 
prefions emplovdes dans la- Note af fe, 
del, Sa Maj. ne fraurvit pas P 0 1 RA 





der encore, que ce foit réellem® id; 
dres du Roi de Danemarc, 44E; Üi 
monie & de Paix ait été ain 
troublé aujourd'hui, ou que” ni? f'A 
ait pu avoir agi conformémt zits 
ions, en commengant des HU 10, Á 
contre ce Pays, par une atl2f gs 
non provoguêe contre un VAL 
Britannique, portant le Pad 
naviguant dans les Mers Britt 
» Les impreffions , qu'un 
néceflazirement cauftes fur 4 tn 
jefté, ont verw un nouveau dE well, 
lu leure d'une Note, dans ge lj 
mandd fatisfa&ion & réparad® gsf 
aux Aggreffeurs de la part 4° j 
fiyé Vinfulte & Je tort. ” „db; 
se Sa Mujelld, ayant des 65 hut’! 
conflances difficiles, où le5 as hid 
fant placdes par Ie condutls Lois 
caruëtère Aingulier de [on En rant 
nuë, en bien des occafiens dvi 
Guerre . de faire valoir JES 





el, 
br, de ĳ 
hef lnserkars du Gouvernement Danoiss 
Hos, ft il fe al des depoirs dé cette. Neutra- 
ke A grom erofefoit dispofl à maintenir. 
la ene gt Prémedi bis € EE 
Nem rouv dire ouverte, qü El 
ger er ; ne frauroit érre pal]te de 


éra £ Faro 
hé inf teripse; je vie de fes braves Marios 
ls, rd > Phonneur de fon Pavillon & 


» Pr id 
ton, S de CiqUÂ la vuë de, fes propres CÔ- 


tels 
(rde contep jet des font foutenus-en met” 
or, dà, r bes Drin ces droits iùdispucables, 
den es Cy, Principes les plus évidens du 
Gens 


denagrtir, ezen S. M. ne frauroit jamais 
€ wi, exercice modérd eff indis- 
üt oh pour le maintien des 
dens C fa; ts -figné de fon Empire. * 
vite deld èSa As dans tous les rapports 
Worms? dispofies jeflé, a rendu pleinement 
ter el Ment Eröi dg perfonnelles „grit a 
digen bur desen. es, de la part du Comte 
ni bne é le en toutes caufes de mesin- 
me deng. Penler sdeux Pays. Hne fcauroit 
U GON EF ceren odourd'hui de le prefer de 
5 defrain iere à fa Cour fous jon 
er ces fauffes imprefions. a4 
haus S: aL genen unt conduite Ni inju- 
RDD e dg Pu Etre autorifte Cfi même 
» mais Vbdd les interéts dés 
Fendant 5 cialement ceux du Dane- 
con ernen, vt Enage aux dispofil ions. 
du de S. M. eft animt, & 
tas ba Cour gure tort cel EM- 
ed [importance de l'oc- 
Ure CET à ces di gwelle Vexige, gu’elde 
Jz KIL eriri disbofitions, dans une cCH- 
of dba un retourproporlionud, 
dion premte & Ja- 
in CA Jon no €, que Si M.a ordon- 
Féparatio n à Copenhague, tant 
„… ufeg TELE co n de ce qui s’eft paflé, 
ai trgdiolenges. » la r&itération de ces 
u bran et 
ats” enten donner d'autant plus de poids 
mln A mame 15de SM. fur ce füjct» E dô 
9 Pelarsmer les moyensdetelles exbli- 
Vi Pe; Ces exerdnrjgad IE dêtourner la 
bej Chan Cee Ia pl ‚ dontS: M. con/idèrs 
ele ;EL Lord Plus grande réprgnante, 
ke, “Ta dns Cour 7 Whiworch d'une miftun 
lens, Ger hee Danemarc; & ce Mini- 
er %in le Cour tment voile pour fa deflina- 
in done ion Twe Seauroit voir duns cetie 
lion d Roi Une monvelle preuve du dt- 
mensa, Pai de coucilier la con- 
EE Zes wee le malntten des droits 
rj CSigne) 6 de Jon Empire. dd 
Qu AIT ze, GRENVILLE. 
Vendern tvelles de Paris jus- 
Loa olie (26. Septembre.”) 
° Ro nair ielle du Premier-Con/ul 
Py té @s des Départemens, luë 


Wij * Sou 
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Mias, 
N it € Mint Après-midi au Temple de 
5 € fo: iMre de P/nterieur, a été 


ï 
Wide. as les Quartiers de Pa- 
ompe & de Tambeour, & 


reguêë aux cris répétés-de Vive la Répubti- 
gue! Vive Bonaparte! Le lendemain matie 
je: Gouvernement a Tégi, par Un Courier 
du Général Moreau, la Convention même , 
annoneée la veille, pour fa prolongation 
de l'Armiftice en Mlemagne ainfì qu'en /t4- 
[fe pendant 45. JORIS, & la remife des Pla- 
us d'U/m , d'Ingolffailt & de PAflijsbours 
par 'Empereut, comme gage de fa réfolution 
d'avaneer dans líntervalle. ouvrage de la 
Prix, foit générale, où particuiière, Cec 
Aäe important, que nous avons déjà fait 
eonnoftre ( dansnotre dernier Su pplément, ) 
a été inféré hier dans le Journal oficiel. 
L'Empereur autorifa le rg. Septembre le 
Comte de Lekrbach & le Baron de Lauer 
à le conclurs, après avoir eu connoiffan- 
ce dela Lettre fuivante du Ginéral Morea 
à PArchiduc Fean, qui a ouvert la voye à 
cette Négociation. °” 


Le GÉNÉRAL enchef à 9. A. R. l’Archi- 
“duc EAN» commandant l' Armée Autri- 
chienne, — Au Qaartier- Général de 
N'YMPHENBOURG,lcIsrjoar Complé- 
mentaire an 8, (18: Septembre 1600. D} 
„MONSIEUR LE GÉNÉRAL EN CHEF, 
Je regois à Vinflant, par le Felégrapbe, le 
Reponfe du Gouvernement aumDepéches, don? 
groit porteur Jon: Courier de Vienne. Je ne 
wis mieux vous faire connofire les ordres. 
gril ara donnés. qu'en testranferivant lit- 
zeratement « *$ Zunoncez au Glnera!, cumr 
mendant Arme Autrichtenne „que !'Em- 
ne veut pas ratifier les Prétiinai 
‚res. de Baix, & que vans gres obligd de ver 
, sommencer Îles boftilitës. Ceperdant vous 
POUVEZ convenir d'un Armiftice d'un meis, 
„fi on vous donne fuer -le-chamf des Plaves 
„, de fireté. Mr. de Lehrbach doit recevoir 
„, inceflamment des Puffeports. ” 
„, Vous voycz. MONSIEUR LE GÉN É 
RAL EN CIEFs (#É les intentions du Pre- 
„mier-Conful Jort grès- pranoncées pour la 
Paix, puisque la reprife des befWilités ne tient 
gu'àia Ratification du Traité des Prétiminai: 


res, fait avec Mr. de Saint-falien, — 
gu z d'intermte 


“il ne croit pas devoir sexpofer à à 
nables discufrons Diplomeliquess fans des 84+ 
rans de la fincdrité des intentions de nos £n- 
nemis. Fe charge le Gemerdl dé Brigadt La 
Morte de fe rendre HT Avant-Poftes de 'Ar- 
mêe, que je commande, Pour vous Jaire la 
Places de fùreté, 


erelr 


gue de noxvel-” 


demande des 

les conjon@dures nous mettent en droit d'ezi- 

ger. Si les Propofitionss gu'ib eff chargé de 
les boftii- 


vous faire, ne font Pas acceptées; Jk 
1és recommenceront après-demain au foleil- 
levant (3me jour Complémentaire 04 20: Se- 
ptembrèe.) — Je prik py. A. Rede recevoir 
Vafurance de la baute confiddration „ ave 
lazuelle je fuis. ” 


Le Général en chef. (S'gné) MORES 


‘Sur ges êntrefdites, le Général Morea 
införwùa fon Armée de état des chofes par 
la Proclantation Cuivante. * 

PROCLAMATION. LIBERTÉ. 

LE GÉNÉRAL EN CHEF. 

s SOLDATS, Le Gouvernement Frangoiss 
malgré fes fuccès en Allemagne & en Ltalie, 
avoit confenui à un Armiltice, pour négocier 
la Paix avec fes Etnemis. Le Traité du 9. 
Thermidor (28. Juillet, ) faic à Paris par le 
Miniftre des Relations extérieurzs & le Comte 
de Saint-Julien, ett la preuve de ta modéra- 
tion & de fon défir de faire la Paix. E'Em- 
pereur a.conflamment refufé de les racifier &, 
fur la dénonciation de la reprife des hottili- 
ts, Propofd de renouer une autre Nigocia- 
tion. Note Gouverrement y confent; mais, 
perfuadd , comme toute l'£urops, que nos 
Ernemis n'ont voulu que gagner du temspour 
réparer leurs pertes, il demande des Places 
de Mireté, qui foient garans de leur bonne- 
foi. Le Premier-Conful, plein de confiance 
dans votre dévouëment àla République & dans 
votre valeur, fe regarde comme certain d'une 
Paix prochaine , puisque c'eft vous , qu'il 
charge de fa conquête. *’ 

‚Le Général en chef ordonne, que cette 
Proclamation; le Traité des Préliminaires de 
Paix, Ggné à Paris leg. Thermidor; & fatvec- 
tre au Général en chef de l'Armde durrichien- 
ne, feront mis à VOrdre de l'Armée & impri- 
més dansles Langues Frangoife & Ailermande, 

“du Orartier - General de NY MPUEN- 
ROURG, Ze 2ve jour Complémentaire un 5. 
Civ. Sebtembre 18co. ) 

(Signé) MoRrREaAuU. 

… Le mention, faite dans ces Pièces „des 
Paffeports à envoyer au Miniftre-d' Beat 
Comte de Lekrhach, & plufieurs autres cir- 
conttances portent à croire, que la Con- 
vention de Hekenlinden , du ao, Septembre, 
n'a pas été le brusque réluitar de la Cor- 
respondance connuê, Du moins, quant À 


EGALITÉ. 





Le Libraire }. C. Vriewere, demeurant à NymìeGueE, y veidra le 


„, démarcation, entre les 





la Conférence, qu'on dit Vv 
En Mort 


tif de l'ébfence du Génúral ie, 
nich, le ro. Septembre, il el ria 
Gazette de France du 4. end seg’ 


la date d'Augsbourg du 13: fl 
‚ Plufieurs Feuilles ont parlé é 
„, du petit voyage, que le Ge fi 
„a fait le ro. de ce mois. sek 
„… ila été trouver "Empereul?’ a? 
„‚ tres, il s'eftrenduà Haa5» Pd 
„ cher avec lui: Le fait @lt» jo Dl 
‚, Ebersberg , endruit he vaorf 
„ fpeftifs, à une égale diftar ‚f 
’ & de Wafferbourg. left 
… qu'il aiteuà Ebersberg BIS a 
„ quclque perfonnage impoit, 
„‚ en ignore abfolument les crast 
Sous le même Article on €XP 
longation provifvirc de V'Ar 
le le Général Moreau avoit 
médiatement après larrivéé are 
à Alt-Octtingen, de la mai 0 3 
„U paroît, que le Couri® if 
 Frangois , porteur de Prims 


: ‚dié 9 
», waparte, n'a été ré -expédié 


cold 
e 15 


9 

de Lehrhach, qu'il avoit2C® 
puis /ienge ainfì que vee gj 
‚… Miniftre donna À se Courié, a #1 
„… pour le Général Bforcaës ft 
… il Favertifloic, que /4 rie, 
> Pereur étoit très -favord zenf 
 & qu'en conféquence il fr, 
»s prolongation de vArmifticte ge 
„, avoir fait part de cette“ PO 
„ ral Gudin, [ Commandant "att. 4 
„… Ce qu'il y a de certains ĳ) feng 
‚ ci a déclaré avoir verh dd 
‚, Depéches les plus fatisfail , 
Giet 


kRd 


’, 





wmo mee ZD 
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SB jours fuivans une très-belle ColleBion de Livres, parmi lesquels le Digro” of 


cyclopédie 


meilleure Edition de Paris, in Folio,) Voltaire, 
jointe une Colledtion de Gravures; des Thermomdtres, Baromètres, 


Rouffeaus 
Zoftrum 


E& d'Oprigue, parii lesquels une très -belle Lunette d'approche achramatidë? pb 


deur Yorte- Piano's Anglois & autres Raretés: Le tout delaiflë par fou Mr 8 
Le Catalogue fe trouve chez le Libraire fus-dit; & à AMSTERDAM: 
A MAERLEM, chez Bohn; Bots-LE-Duc, chez la Veuve C, À. Vv 


8 


La llave, chez Leeuwefteyns à UrreEcurT, chez Ja Veuve ter Veel ad 


DAM, chez N, Cornets à Lerype, chez van Thoirs à DORDRECHT) 
De Moutins, Foiturier de LAUSANNE en Suifle, partira 
pour da Sille, envfron le 15. OBodre 1Boo. avec urne bonne Voiture attcl 


Tuue”, Hij 
59 | 


svaux : Les Perforses , qui défireront prufiter de fon retour , peuvenrsadr fer" 
BOURGUER wa vouveau Callé au Plein, 4 LA Hare. Á 


eee ee eg en 


Ta LEYDE 


‚ at Bureau des NouveELLEs 
Aar ABRaAnNAM BrLussfé, 
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la Jeanee 
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Vpp NUMERO LXXIX, 
LEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
_ Publiées à LEYDE, le 3. Ocobre 1800. 


L’An fixième de la Liberté BATAVE. 


Ken 

TUesnouro, le 18. Septembe. Le Lieutenonr GEBED En gee 
À Je a retenu pendant quclque tems à En c daag ae ae 

\ Îours >, Parfaitesenc rétabli de fou incispofition. Ge En Fha he Ae 
Dd: Prangoirs Weilheim, où eft à-préfent le Quarter - hp Ee bn re 
Ine G El du Rhin. Tout étoit encore tanqvitle hier ns la Bavfdre, : 

ICT dt de part & d'autre des dispofitions, qu! fembtent anaoncer la pro- 















Aller CPrifs E e A 
Mercat ä Ye des hoftititge. “Suivant les Lettres des bords C° Plua ‚ Ïl y arrive jour- 
MN, Aire TMée Impériale un grand nombre de Troupes de Flutérieur des Erats- 
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ue morte que tes Villes & Vitlages font furchargés ce Militaires, au point 
iens £ UÚfon de Payfin toge quelquefois dix Hommes & plus, Les Généraux 
Part den de fréquentes revuëss les Trôupes font exercées tous les jours; & 
8he ge S,COrps fe rendent fucceffivement fur la rive gauche de l'/an, le long de 
ke 0 Marcation, où l'on préfume qu’avra lieu la première attsque, … Les Tine 
afend en même tems une chaîne de Retranchsmens , en avant de Brau- 
Forig org, de Muhldo:f, d'Oettingen, de Burgtaufen, &c.: A T'Aile droi- 
Bal \Cations. sétendent jusqu'à Simbach {ur la ils; ils fe prolongent, à l'Aile 
Marc UÀ Rofenhein. Plufieurs Régimens Autrichiens ont regu Fordre de fe ren- 
es Geir Ordes à JMaferbourg , où l'on a tracé un Camp.confidérabte, L'Empe- 
AN du Daro, 23 au 14, en compagnie de. Archiduc Jean, du Comte de Lehr- 
NN L Sänch B de Laver & du Général Szip/chuta, une tournée à Pafuu, & de- là fur 
Ri Boon. du Danube, — Après le départ de la Garnifon Frangoife de cete Ville 
re, où le Général Moreau, de fon côté, a raflemblé le plus de Forcee 
hbo angoifs. tous avons vu arriver ici, avant-hier, quatre Compagnies d'Ordon- 

“Us ef? ES , venant du Pays des Grifons. Leurs Drapeaux portent c&te in- 
Jed @ obdiflance aux Ordonnances Militaires de la République. 


On EXTRarr Lune Lettre de RATISBONNE du 20. Scprembre, 
det hoflin Prouyer ici pour la feconde fois, per la retraite des Frangoês à Pap. 
hij ® la pries, la fincériré de la promefle de ces derniers d'épargner à la Réfi 
Ie pr,miete Germanigue les horreurs de la Guerre, Ce fut par l2 médtation da 
u 6 de pen Comte de Girtz, qu'immédietement aprês la première annonce de Ia 
Griep TMiflice per le Général Moreau , nos Magiftrats obtinrenc cu Lieute- 
"our Grenier Vaffurance de cette faveur. Le Général Grezier leut déclart 
Auen cas que les hoftilités éclataflent de nouveau, cette Ville & 
8 de Wauroient abfolument rien A craindre, aufli peu par rapport aux Per- 
Men tenys ASPPort aux Propriétés, mais que tous les dangers en feroient con- 
Us éloignes, ” En confequence de cette déclaration, les Troupes Fran- 
Blurs js © Hous avons dit (dans notre avant-dernter Suppiëement,) fe rerirêrent 
} Pir foireS: du courant, jour fixé d'abord pour la reprife dis hoftilités,. Reverucs 
ie. > À ta € la Prolotgation de la Sufpenfion- d'Armes, elles font reparties hier hd 
Rij Cnérai Ne de Pexpirarion de ce nouveau délai, Avant-hier à 8, heures cu 
aG a oi: Brigade Bonnet regut ici un Courter, qut lei porta la Nouvelle, ove 
Ah Fhifon lent recommeneer, & en même tems Fordre de (e mettre en marche 
pes Cute qe Dia celle-ci quitta hier au matin de bonne heure cette Ville, prc- 
K ont Pancoir: Pofifaal, pour fe diriger de-là vers Frcifing. On apprerd, que les 
stre End ee font également rétirges de Straubing & des environs, cuforte quel- 
Wye Vire rive droite du Danube de ce côté. Cependant celles, qui foar forties- 
“Gar le” Ont été remplacées par un Oflicier avec o5. Hommes, deftings à refter ic}; 
»&n vertu de "Ordre fuivant du Général Bonnet ,publié par notre Magiftrat. s 


we 
VAUVE-GARBD. — Arnie du Ruis, Milt gauche. Divijion du cendrt ok 
‚‚ Hett ordonné au Citoyen Guillemin , Olicier, de fe rendre à Ratistenné Ne. 
chement de 25. Hemmes de la 2gme Demi -Brigade'de Hgnes &'d'y refter en\sauvenr ld 
fa Troupe. Il eft chargé Ly maintenir Pordre & la tranquillitg , de faire refpé gf 
bres de la Dière, leurs Propriérés & celHles de tousTes Individus, mettant fOUS» es 
la Ville libre & Impériale de Ratishon”e: Pour cet effet, il placera à chacuf de geld 
Planton. — It communiquera le préfent Ordre auk. Magiftrats; &, ‘dans Ic c4$ Sk geld 
tachement de F'Armée dutrichtenne entreroit dans la Ville, ì} fe rendra pres &£ 15 sE DA 
mandant & lui donnera cornoiffance de la Préfente. Tavitons & recommaré df 
Ofliciers d'avoir pour la préfente Sauve „Garde le refpet „qui doit lui érre porte: 3 
ciprocité dans tons les cas. ” 7 : Nae de ab, 
Au Ouartier- Général à RATISBONNE, de cme: jour Complémentairs 47 8. pe 
t 


gue Francoife (19. Septembre 1800.) f Ee 
(Signé) Le Gentral , commandant Avant-Garde, Bo 5 


Paur Gopie conforme. La Chancellerie de la Ville de RATISBO NN ge! 
„… Beus ou trois lommes de cette Sauve- Garde, placés fans armes à cha er 
tas de la Ville, les gardèrent depuis hier, laiffant paler librement tout Île Bon 
moment elles viennent d'être fermées, d'après uu Ordre du Général Klen4% jef 
& il neft plus permis d'en fortir fans Paffeport. Le nombre des Troupé ris Á 
qui fe trouvoient à Stadt-am-hof, eft extrèmemen: diminué: Elies ont P 
grande partie la route de Nuremberg. od Amaan 
EXTRAIT d'une Lettre de FRANCFORT du. 20. Seprembre jij 
‚‚ Depuis que les apparences de la Peix ont disparu, & que le Général ti 
sevenu de París far les bords du Mein, tout y a encore changé de: face. ie gd 
nouvesu, en tous endroits „ des Contributions Militaires, La Neut alité zb 
divers Pays, Aceux d'/fenbourg & de Solms par exemple, neft plus recofs. 
nérel: Augereau, après les en. avoir prévenus, leur- a laiffé le choix der fin, 
peruculière, ou d'être confidérés & traités comme étant en Guerre avec 
Dans cette alternative, les Jfenbourgeois font convenus- les premiers avel rp „ 
moyennant 300,000. Livres, — Le Pays Mayengois, de ce côté du Rhin» ie À 
ptioùn de:la Ville & Contrée d'Erfurt , eft maintenant tout entier au pouvsf 
gois., outre fa part aux Contributions & Réquifitions, vient d'être affujett! js 
charge très -onéreufe. On à exigé de fes Habitans, qu'ils rembourfaffent der) 
eadcs, fous peine d'Exécution, tout l'Argent de la Chambre Pupitlaité ze, d 
transporté de-là par PEleêteur, lors de fa dernière retraite de la rive g2Ö 3 Wij 
recours fur ce Prince, Ces Sommes font confidérables: Elles. montent der 
Florins, Argent comptant;: & les cinq annces d'intérêts arrièrés , quo ig: 
même tems, font de 260,000. Florins, — Lorsque la Réfidence d°4ychaft PN 
vert le ro, de ce mois fes Portes-aux Troupes Républicaines , 1 n'y a PÉ ol 
zulation proprement dite , mais feulement quelques pourpariers, & des p5o8””, 
ager le Ville après la retraite du Militaire Zayengois &c. * oe od 
De FRANCFORT, le 24. Septembre. Lefpoir d'une Paix prochaine, 22% „ 
dans ces Contrées, vient d'y être réveillé à V'improvifte par la Nouvelle de:""5 9/4 
de Armittice pour le terme d'un mois & demi, & fous des conditions .…, #/ 
tent point de douter de l'intention de l'Empereur de finir la Guerre d'oP rij 4 
d'aurre.. It a été mis-hier à l'Ordre du jour de l'Armée Ga/lo- Basave TN 
„‚ prolongâtion d'Armiftice de gwarante-cing jours, au moyen de la re atie 
„‚ ces de Philipsbourg , Ulm & Ingolffadt, qui a été confentie par vEne 
jours auprravant, le Général en chef Augereau avoit annoneé à fes Ton 
des hottiiieés dans les termes fuivans. Wid 
ARMÉE DE BATAVIE. ORDRE DU Jour. — Au Quartier - Gin? & 
FEMBOURGs Je ter ivur complémentaire (18. Septembre) an 8: _g 
- „ Le Gouvernement Francois, grand dans fes vuës, fort dans fes moyen5, pot 
ge< pracéiés , vouloit la Pixde bonne foi: H avait daigné Voffrir „tandis-q! El 
ander. Uae Cour trompée la repouffe. SouDATs, aut Armesl: Qu le Ce 
“me; varre indigoation & votre ardeur! Q+'un dernier é'an précipité cet sf 
wers fä ruine totale, & afure à jamais par de nouveaux Triomphes la gioire & 
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LN veen ‚Le Gouvernement sompte fur votre dévouement généreux, & Ie Gäneral ew 
È tsciplinc, votre conftapce & vorre courast. ie . 

Az Le Général en chef, (Signé)  AUGEREAU. 

U et Raed des Nouvelles de PARIS jusqu'au 5. Vendémiaire (27, Septembre. ) 

Worte, cél doute une circonftance remarquabte de la Fére de la Fondation de la Ré-- 

is de Ebrde il y a cinq jours „que la préfence dans la Capitale de 274, Citoyens 
ien fox pe SPartemens ‚ tous Fon@ionnaires & Propriétaires, venus à leurs pro- 

Ney „Zur dl MVitation du Gouvernement. Le Minittre de lZutérieur les a recus le 

ls is tort Cmentaire, & leur a émoigné la fatisfaction de Pempreffement, avec: 
ds PPeltane. rendus à l'invitation, qui leur avoit été faite. ll leur a dit, “* qu'en. 

Ten Daris, les Confuls ont défiré les rendre témoins de la Fête du zer Pen. 
toute ETocier àÀ l'alégreffe qu’infpirent ces augultes fotemnités, zr rendre com-- 
opin: iens. … France les mouvemens d'enthoufiasme, qu'elles excitent, enfin reffer- 
Cevat lons.& de unifTent toutes les parties de la République par une communicatton 

hok ie tentimens.. — Les Conf/uis (a ajouté le Minittre.) ont voulu.au(lì re- 

te le S Par À Oyens recommandables par leur Patriotisme & par leurs lumiëres, &r 

Comst a pas <clfiance publique, des notions fur D'état des Départemens. Le tems 

) ne Taires ‘core permis d'exécuter le projet, qu’ils ont formé, d'envoyer des 

Cr, Pour amhe vr vifiter la République. Enconfultant ces Citoyens, qui oat été défi-- 
Parts “enfeiene Êr Àla Fêtedu 1, Vendémtaire , les Confuls atteindront en partie leur but ;- 
» Vat Gou Sed » que donneront ces Citoyens, joints à ceux qui parviennentde toutes 
gen, econ CUE ‚ leur faciliteront les moyens de faire le bien , qu'ils fe propofent.”” 
Ens Cony Ormément au but de la protongation de l'Armiftice, & par fuite des 
Or}, Luneyiyy Enus en même tems, il va s'ouvrir inceffamment un Congrès de Pacifi- 

nee de ans la ci- devant Lorraine, le Premier-Conf/ul a nommé le Générat 
leg Ue & Ns les Négociations de Leoben en 1797, Coumandant- extraordinaire: 

Vré, | le G epi tout le Département de la Meurthe. L'Arrèté de cette nomination,, 

» et q ral Clarke eft chargé en même tems des préparatifs pour la tenuê du 
do A Vendemiaire & de la teneur (uivante. *” 

Ki rAbarret TÉ du 2. Venddmiaire an 9. (24 Septembre 1800. ) 
Le Gens} Smier- Confal de la République, arrête ce qui fuit.” 
le al de Divifion Clarke efl nommé Commandant extraordinaire de Lune-- 

ly 4 Pespondra Zartement de la Meurthe. 

/ tredement pour ce Commandement aver le Gouvernement. 

Pien, néral jn rer pour que le Télegrapbe puife correspondre avec Luneville, 

den Min; ceflaires De rendra fur-le-champé Luneville, & prendra toutes les mefurts, 

ite 7 ï a tennë d'un Congrès. . 

às € ta Guerre eft:chargé de Verdcution du préfent Arrété. 

Ny Fonds Le Premier -Conful (Sighé) BONAPARTE. 

in Tier P Ublies fe font reffentís ces jours-ci de l'heureufe chance.des événer 
La dr de Onfolidé et monté de 33. Francs à 35. & demi. ” 
El Btcrte deer NAL OFFICIEL dé France, ou LE MONITEUR „dt 5. Vendémiaire.. 
DbiSdPte, fo Fancfort avoit annoncé dans fon Nv. 248, que le Général Menon éroit 
ting € Fran tde la pefte, foit par le poifon. Le Citoyen Bacher, Chargé d’affiires der 

da aber 8 En près la Dicte- générale de VEmpire, ayant été invité ì prendre des 

A, Île de Ord à bd où le Gazettier avoit puifé cette Nouvelle, s’eft-convaincu, que, 

Ven tNonverse Srttgople fans aucune authenticité,-ce bruit ne s'y éroit point confir- 

tr ae Vilhient is de Jaffa, poftérieures à Vépoque, À laqueile on rapportoit cet événe- 

L dine krin mention, & que perfonne à Conflantinoplen’a ajouté foi.à cette. 
À Achel de 'portée par les Agens de l’Angleterre &c. ” 

Pluie TI des pen de LoNnpres jusgit'au 26. Septembre (par voy: particulière. Jel 
ge eis Partica de seek des Grains, du Fromage & du Beurre en particulier , a canfé 
late. vmingha teen mêmes mouvemens, dont le Peuple a donné:le pre” 
U de ‘los il a far1à te & à gen. Däns la Capitale le même desordre a-non-fen- 

Br Emm funeftes eff: me toute la vigueur de | Autorité publique pour le réprimer S-pré- 
toma SS de ta ets. Depuis le 15. iusqu'an 18. Ja multitude, compofée poor Ja'plC- 

88, Rau En us baffe claffe, a caffé les vitres chez plufieurs Marchands de Beurre’ 
Sers, Bouchers &c. Una Marchand de Fromages, nommé Mood, pî- 
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vut étre l'objet particulier de la rancune pöpulaire. Le Lord- Maire wineerpels, 
coep ue courage & d'impartialirg. Cependant une douzriue de Chefs de là Se ve 
bien habil!és & arinés de grands cvutcaux, eurent l'auciace de fe montrer à conf 
mettant à ja têre de la foule, qui rcfiftoit aux Olliciers de Police, brifoit les Lans 0 
ques, s’attroupoit devant plufieurs Boutique: &c. Depuis le 19. les attroupé Rie 
mais non pas la fermeniation. On Penrreueur par un grand nombre de Bitters! 
qu'on affiche & répand dans les Ruês avec des intentions, qu'il n'eft pas aigiens 
Les Auteurs les on! crahies entre autres dans ceux qu’ils affichèrent le 18. €” oe 
Peuple nommément aur Armes & à imiter Vexemple des Frangois en chaffant te GO f 
On voit par-là, que la cherté des Vivres, quelgue réelte qu'elle fort, n'eft que ge 
mais que le vrai but eft de caufer une Révoiucion. C'ett dans cette perfuafto® 416} 
compenfe , promife pour la découverte des Auteurs de ces Affiches fédicieul®S» svef 
gmentée, & que le Lord- Mairc a rendu une Publication , par laquelie on eft re 
premier actroupement, qui troublera la tranquillité publigne & menacera de vies 
Taires, la Milice fera feu fur les Mutins; vour laquelle raifon les Citovcos paf ger} 
hortés A fermer en pareilte circonftance leurs Maifons & Boutiques & à fe teaif sen if, 
Yintérieur de leurs demeures. (tuoique jusqu'ici le prix du Pain n'ait pu éere ee le 
portation des Grains a néanmoins été fi confidérabie depuis quelque tems; & je L 
Yintérieur ú abondante, qu'il ct presqu'impotible, que cette abondance ne PIO 
fur le prix de tous les Comeftibles Peffer le plus favorable. * roÂ 
5 Tandis que perfonne ne doute, que la malveillance ne cherche au moins Ò} / 
difette atuelie ou de la cherié des premiers befoins de la vie, pour renverfef Ee 
ment, s'il eft poffible, celui-ci rédoubte de vigilance, pour découvrir touccs Keo 
crettes. Le zo. au matin l'on a arrê.é, en vertu d'un Ordre du Secrétaire“ ju (f 
Portland , un Particulier frlandcis, de quelque confidération, venu récemmest s 
& furpcât de llaute- Trahifon. Sritt dans un Logement au Quartier de Holbor” Pie 
chez lui une grande quantité de Papiers: Le Juge Ford, après l'avoir 1aterf 4 
A la garde d'un Meflager- d'Etat. * on 4 
is Le moment , où nous nous trouvons, cft critique & tel, qu’il n'eft pis en 
les Ennemis ou les Aatagoniftes du Gouvernement ckerchent à multiplier fes 4e ú 
Correspondance entre la France & \Angieterre fe continuë par yintermediaifë 
faires pour les Prifonniers, O!to & George. Le 25. les bruits de Paix gagt! ze fi 
difoit, que le Gouvernement Fraupais avoit déclaré fes dispofitions pour graiter? 
a cet effst des Pouvoirs à fon Commiffaire Otto : Les Fonds montêrent pf ju 
ecnt: Mais il eft certain du moins, qu’:l ne peut être qucftion d'une Neo ot 
a Londres pour la Paix definitive, pu'sque Îa Paix géné:ale exige un Cong!e% afs 
nent, & que Mr. Thomus Grenville, qu'on frait avoir déjà Cté chargé de pief, 4 
Diplemariques à Berlin & ailleurs, a dié défigné pour afülter à ce Congrès de st 
Grande Bretagne, Les Pouvoirs, envoyés au Commiflaire O/#0o, nc pourr ie 
vir tout-au-plus qu'à convenir de qucique bafe présiminatre pour une Né60 09 
& d'un état de chofes provifoirc duranr cette Négociation. L'on frait, qué e Gis 
Frangois in.fifte fur un Armittice par mer, comme il eft convenu avec VAutricht nice 
par terre. Du côté de notre Cour, l'on s'y refufe, parce que cet érat daArnift 0 
ravitailler tranquillement les Conquêtes de la France, avec lesquellcs fes co 
font a&tucltement interrompuës, à y envoyer de nouvelles Forces, & par coaf 
affurer la poffefion au préjudice du flatus quo. C'eft la bafe, dit- on, fur laqutl 
entre autres l’évacuation préliminaire de Malte & d'Egypre: L'on v ajoute | e 
labie des Forces Franroi/es de tel Pays, où leur préfence paroît comprimef 
dependance Nationale &c. Mleft difficile de croire, que des Prélimineires oi 
puiffent s'arranger à la fatisfa&ion réciprogue, en fuppofent même une N oc! 
entre la France & la Cour de Vienne. Aprèslatenuë d'un Confeil du Câ í rd: 
mois, il a été envoyé un Meffager-d'Etatau Lord Minto, Minifire Britanni zg 
Imperiale. Les Ann. conf. à 3. p.c. font aûucllement à 65. & un quart. ” o 
De Leype, le 2. Ofobre, On apprend par des Avis de BRvu verbe 
Scptembre il a paflé de Calais à Dourres un Courier de Paris, qu'on dar 
no. velles Propofitions du Premier -Conful de France au Gouvernement Br 
Luuwes de Paris du 27. Septembre font regarder la prife de AZalze paf les 
me un bruit, qui n'eft pas deftitué de toure apparence de véritd. 
A LEYDE, au Bureau des NouveruLeEs Pot! 
par Amana Buussé, le Jesree 
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